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LES TABLETTES de COURNON
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• Présentation 

Le dolmen « les Tablettes » de Cournon, dit anciennement la «Tablette», serait l’oeuvre 
d’un groupe humain qui selon J. L'Helgouac'h aurait vécu « à l'écart des grands ensem-
bles culturels ». Monument funéraire, mais aussi, peut-être, un édifice cultuel, c’est une 
ancienne sépulture collective de ce groupe humain, construite pour et par plusieurs gé-
nérations. A ce titre elle doit être respectée. 

• Description du monument

 Le monument, aujourd’hui mesure 5 m de longueur par 5,40 m de largeur et 1,60 m de hau-
teur. Il est constitué de deux dalles horizontales (5,30 m  x 2, 30 m et 4,60 m x 2,70 m pour une 
épaisseur moyenne de 0,60 m et d’un poids d’ environ 15 tonnes chacune) posées sur des blocs 
verticaux appelés orthostates. Les témoignages nous disent que les deux tables de couverture 
ont été brisées par suite d’événements divers : chercheurs de trésors, fouilles « maladroites 
» effectuées vers 1862, événements naturels : foudre et envahissement par la végétation (ar-
bres de bonne taille). Le couloir qui précédait la chambre a totalement disparu. L’ensemble 
était recouvert à l’origine de pierres de schistes (cairn) éventuellement mélangées à de la terre 
(tumulus). Ces pierres qui étaient extraites sur place (schistes ardoisiers de la formation Tra-
veusot-Angers) formaient un monticule qui atteignait au moins les dalles de couverture. Avec le 
temps, les pierres ont été réutilisées ou dispersées.

• Classification du monument 

Il est classé dans la catégorie des dolmens de type Angevin que l’on trouve principale-
ment sur la vallée de la Loire moyenne. En Ille-et-Vilaine le fameux monument de la Roche 
aux Fées à Essé en est un très bel exemple. Dans l’est du Morbihan, la Maison Trouvée à La 
Chapelle Caro est aussi considérée de la même famille mais de type « court ». Deux autres 
dolmens ruinés, dans le bois de Coëby en Trédion et les Follets à Saint-Gravé pourraient 
aussi appartenir à ce type de monument mais il est difficile de l’affirmer.

Probablement postérieurs aux dolmens à couloir, ils se caractérisent souvent par 
leur aspect colossal, avec d’ importantes dalles de couverture parfois transportées sur 
plusieurs kilomètres, une chambre quadrangulaire parfois compartimentée et un court 
passage surbaissé appelé aussi antichambre, précédé d’un portique. Pour les Tablettes, 
le linteau du portique pourrait être le bloc couché qui se trouve au sud ; à l’ouest, le gros 
bloc au sol serait la dalle de chevet1. Trois orthostates, encore en place dans la chambre, 
délimitent des compartiments. 

•Datation

Une datation précise n’a jamais été effectuée, l’estimation serait de -3500 à -2500 ans 
avant J. C. . Les archéologues s’accordent pour dater ces monuments à partir du milieu 
du 4e millénaire avant J.C., période qui marque une extension et un renouvellement des 
mégalithes. Ils ont été largement réemployés par la suite au Néolithique final mais aussi 
jusqu’au début du 20e siècle comme grange ou salle de bal pour les plus grands !

•  Situation administrative 
Propriété de la commune de Cournon, le monument n’est pas inclus dans la liste des 

édifices protégés au titre des monuments historiques du Morbihan, seul le site est classé 
depuis1932.

(Référence DREAL : arrêté du 29 nov 1932, 3 ha.) .

1 - Dalle obstruant le fond du dolmen.



                                                                                 3                                        Tablettes. Ch Le Quellec mai 2013

• Situation géographique du monument 

Orienté nord-ouest/sud-sud-est, à environ 110° par rapport au nord vrai, le monument n’a 
pas d’orientation astronomique particulière. Il est situé sur la crête militaire de la colline au lieu dit 
« Les Tablettes » dans la parcelle cadastrale OA n°1502.

Coordonnées Lambert II étendue: X: 265.708, Y: 2315.938, Z: 47 m NGF.
GPS : 47°45’27.08’’ N - 2°7’28.38’’ W.
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Après restauration

en 2013

Avant restauration

• État du monument
Joseph de Gouyon, maire de Cournon de 1899 à 1929, et son successeur, son fils Jean 

(1929-1975) font procéder à la restauration de l’édifice au moyen de piliers en fonte, de 
poutres en fer et de béton armé. Restauré entre 1929 et 1933, dit-on, la date serait plutôt 
1929, si on en croit l’article de 1929 publié par Léon Collin où il est dit que le dolmen 
«vient d’être restauré ». 
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 Relevé non signé, peut être Joseph de Gouyon? 

 Relevé des Tablettes par le c.e.R.A.p.A.R. en 2013

 • Relevés

plan de la Roche-aux-fées (c.e.R.A.p.A.R.)
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• Géologie (M.J. Le Garrec)

Les constructeurs néolithiques ont utilisé les roches locales. La roche constituant les 
dalles, piliers de support et de séparation est un conglomérat de Montfort(1) Il est recon-
naissable par l’ importance de la matrice et la présence de quelques galets de grès. On 
trouve du grès roussard (2) (sables pliocènes indurés ferrugineux) pour un des piliers, du 
quartz filonien (3), un quartzite avec filon de quartz (5) et un petit pilier en schiste de La 
Gacilly (4) dit «pierre bleue de La Gacilly. (Voir le relevé du c.e.r.a.p.a.r. 2013).

Quartzite avec filons de quartz(5) Filon de quartz grossi(5)

Schiste de la Gacilly(4)

Surface du grès roussard(2)

Représentation imaginée, «Vue d’artiste» de la structure 
en pierres recouverte de schiste et de terre

Construit sur des schistes de la forma-
tion d’Angers-Traveusot, ceux-ci ont pu 
servir à recouvrir la chambre et le couloir 
d’accès pour former le tumulus. 

Surface quartz de filon (3)

poudingue de Montfort (1), surface 
(reprenant des galets de quartz du poudingue de Gourin )

Quartz de filon (3)

Grès roussard avec fragments
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• Transport des tables, hypothèses de voies probables.
La carte géologique indique deux sites de conglomérat de Montfort, l’un à l’ouest du 

Menhir de la Roche piquée, l’autre, à l’est au bord de la départementale D777 où les roches 
peuvent y être apparentes. La crête de la colline culmine à 85 m en moyenne, le dolmen 
est situé à une altitude de 47 m sur le versant sud. Pour amener les tables au lieu dit les 
Tablettes, nous proposons les hypothèses suivantes :

Dénivelé Distance Distance Pente Commentaires

H1 bleu
Site est

Montée : 83-37 = 46 m
Montée : 86-83 = 3 m
Descente : 86-47= 39 m

400 m
150 m
1150 m

1700 m
11,5 %
2 %
3,4 %

La forte pente est une difficulté majeure à franchir, 
mais la technique des rondins à leviers( expérience 
du préhistosite de Ramioul en Belgique ) aurait pu 
permettre de franchir les 400 m.
Voir: http://www.academia.edu/242614/Archeologie_
experimentale_le_transport_des_megalithes.

H2 violet
Site est

Montée : 78-37= 41 m
Plat : 86-78=8 m
Descente :86-47= 39 m

1750 m
1650 m
1150 m

4550 m
3,4 %
0,3 %
3,4 %

Evite l’attaque directe de la butte qui culmine à 85 m, 
mais allonge considérablement le trajet et donc les 
efforts.

H3 jaune
Site est

Descente : 37- 8= 29 m
Plat : 8 -7= 1 m
Montée : 47-5= 42 m

1500 m
900 m
900 m

3300 m
1,9 %
0 %
4,6 %

H5 
orangé
Site ouest

Descente : 30- 8= 22 m
Plat : 8 -7= 1 m
Montée : 47-5= 42 m

1200 m
900 m
900 m

3100 m
1,8 %
0% 
4,6% 

Le transfert se fait avec une montée plus courte et 
une traversée de rivière en moins.

 H3 - Le transfert emprunte une voie dont le tracé est proche de celui de la D777, avec une déclivité de 
2,5 %. La roche est amenée au bord de l’ Aff, au lieu nommé aujourd’hui le Bout du pont. puis la table 
est transférée sur la rive droite car la rive gauche est verrouillée1 : la colline à cette époque tombant en 
à pic dans la rivière. pour rejoindre la rive gauche la rivière est retraversée du coté de Lestun. Après un 
halage de 900 m à plat, le halage final s’opère sur une montée de 900 m et de 4,6 % de pente. Les tra-
versées de la rivière se font en saison de bas étiage, au Bout du pont à La Gacilly, niveau du déversoir où 
existe un seuil schisteux qui autrefois servait de gué (voir le plan napoléonien de 1824).pour la seconde 
traversée, en étiage estival, la rivière était guéable du coté du lieu-dit la Belle-Anguille( aujourd’hui).
Les travaux  d’extraction de transport  des  pierres sacrées (les deux tables, les pierres support) et de la 
construction du monument était un événement social spectaculaire qui a du se réaliser sur plusieurs 
générations.

1- La route de Redon a été taillée dans la colline en1818. 
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• Les origines des autres roches
Les autres roches ont aussi une origine locale, dont les sites les plus proches du monument 

sont parfois difficiles à déterminer. Autant que cela est possible, on propose d’en préciser la 
provenance :

1- Le roussard : sur la colline il n’ y a pas de site d’extraction caractérisé mais d’après les témoi-
gnages anciens on y trouvait de nombreux blocs dispersés. Par contre à Glénac proche du village 
de Roussimel, des trous d’exploitation du roussard sont encore visibles. De même en surface de 
la carrière de sables pliocènes des Taillis on trouve la présence de roussards de petite taille.

2- Le quartz filonien pourrait provenir de la butte de Gralia.
3- Le quartzite avec filon de quartz aurait pour origine la crête de la colline constituée de grès 

armoricain.
4- Le schiste bleu de La Gacilly, a été extrait probablement aux environs de la carrière de Ville-

neuve qui, au 20e siècle, fournissait encore les pierres de construction des maisons du pays.

• Chronologie des textes
1843 - Ogée, « Dictionnaire historique et géographique de la province de Bretagne ». 
1847 - Cayot Délandre, « Le Morbihan, son Histoire et ses monuments » Vannes, p.281.
1854 - A.Fouquet, « Guide des touristes et archéologues dans le Morbihan » p.88.
1869 - Desmars, « Guide du voyageur dans les environs de Redon ».
1883 - Paul Bézier, «Inventaire des monuments mégalithiques du département d’Ille-et-Vilaine » 

Bibliothèque numérique - Université de Rennes 2, accessed May 2, 2013, http://bibnum.univ-rennes2.
fr/items/show/493.

1887 - Raymond de Gouyon « Note sur les curiosités archéologiques de la commune de Cournon », 
bulletin Société Polymathique du Morbihan, p.95.

1928-29 - Léon Collin «Quelques monuments mégalithiques du sud-ouest d’Ille-et-Vilaine» bul-
letin et mémoires de la Société archéologique d’Ille-et-Vilaine». LV 1928-1929 p.179 

1933 - Louis Marsille « Dolmen dit la Tablette de Cournon », bulletin Société Polymathique du 
Morbihan, p.1-10. 

2011- Joël Lecornec. Note. 
2012- Philippe Gouezin, Compte-Rendu de visite du site. 
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Du coté de la Belle Anguille en 1951, le lieu de passage ?
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• Extraits de textes 

- Joël Lecornec : « Ce type de monument mégalithique a été défini en 1956 par M. 
Gruet comme monument à chambre quadrangulaire précédée d'une antichambre moins 
large et moins haute, et à dalle de couverture monolithique. Il lui fut attribué le nom de 
« Dolmen angevin à portique ».La répartition locale et générale de ces mégalithes fait 
apparaître une concentration dans le Saumurois avec essaimage vers la Vienne, l'Indre-
et-Loire, les Deux-Sèvres et la Vendée. Parmi les monuments de type angevin les mieux 
connus citons : Bagneux à Saumur, la Frébouchère-au-Bernard en Vendée, la Maison-
Trouvée à la Chapelle-Caro (monument de type «court») et la Roche aux Fées à Essé en 
Ille-et-Vilaine. Selon J. L'Helgouac'h, les constructeurs auraient appartenu à un groupe de 
populations bien défini vivant à l'écart des grands ensembles culturels, explicable par la 
faible extension en dehors de la zone de forte concentration saumuroise.»

- Cayot-Délandre «Les Tablettes de Cournon sont signalées en 1887, mais furent 
fouillées maladroitement quelque vingt cinq ans auparavant. A l'époque le monument 
aurait mesuré 5 m de longueur, 2,70 m de largeur, 1,50 m de hauteur. Cette fouille ancienne 
aurait eu pour conséquence le bris d'une dalle de couverture, la seconde dalle de couver-
ture se fendant à son tour en 1887». 

- Le comte Raymond de Gouyon écrivait, en 1887, dans le bulletin de la Société 
Polymathique du Morbihan : « Le dolmen de la Tablette, fort beau jadis, lorsque les deux 
énormes tables qui le composent étaient intactes, fait partie d'un ensemble druidique 
qui contient, en outre un menhir et deux tumuli. Les tumuli sont petits, et éloignés de 
quelques centaines de mètres du dolmen. Ils sont orientés dans une même ligne est-
ouest avec le dolmen et le menhir et je ne doute pas qu' ils fassent partie du même 
ensemble mégalithique. Ces deux tumuli, que j'ai vus autrefois sur la lande rase au bord 
de l'ancienne route de La Gacilly à Redon, se trouvent aujourd'hui enclavés dans les bois 
de La Ville-Janvier, au nord de la route. Ils sont tous deux de forme elliptique et le plus 
petit mesure huit mètres sur quatre ». 

« Le dolmen se compose de deux tables d'environ 5 mètres de long sur 2,70 m de large. 
Elles sont fendues toutes les deux. Une, dans le sens de la longueur, a encore la plus 
grande partie sur ses supports ; je l'ai vue intacte autrefois. J'ai tout lieu de croire que 
ce dolmen était un centre servant au culte et aux réunions druidiques. Le menhir est à 
environ 200 mètres à l'ouest. On a fouillé le terrain tout autour, aussi repose-t-il sur la 
terre. Et comme le dessous n'est pas droit, penche-t-il sur le côté. C'est une pyramide 
quadrangulaire de 3 mètres de haut sur l,50 m de côté à la base. Au-delà, toujours vers 
l'ouest, il y a encore quelques blocs disséminés sur la lande ». 

- Louis Marsille - En 1933 l'historien malestroyen parle de la Tablette de Cournon 
dans le bulletin de la Société Polymathique du Morbihan, 

« La Tablette de Cournon, par ses dimensions, est l'un des plus beaux monuments du 
Morbihan. Il en est l'un des plus curieux par son plan, certains détails de sa construction 
et le choix des matériaux utilisés. Au cours d'une visite faite pendant les travaux, j'ai été 
frappé par ces particularités. 

D'abord le plan: la galerie, assez petite par rapport aux dimensions de la chambre, 
s'ouvrait à l'est nord-est, donc en direction du lever solaire, à deux dates également éloi-
gnées des équinoxes et du solstice d'hiver. Plusieurs sondages ayant été pratiqués devant 
moi, j'eus le sentiment que le monument tout entier reposait sur un dallage, ou plutôt sur 
une sole, comme si les constructeurs de l'époque avaient craint (non sans raison) que le 
terrain schisteux n'offrît pas une solidité suffisante à la construction qu' ils projetaient 
». «L'on verra, par les notes de M de Gouyon, qu' il y avait là un double dallage. Sur le 
plan de la construction, on relève des détails intéressants: de toute évidence, l' intérieur 
seul du monument a préoccupé les constructeurs. A l'extérieur, les pierres sont frustes, 
sans formes bien nettes, sans aplomb, alors qu'à l' intérieur, les plafonds sont plans, les 

Documents
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parois verticales soigneusement plombées. Les deux chambres sont de dimensions bien 
égales, les trois pierres formant demi-cloisons bien parallèles, et leurs extrémités nord 
sont strictement alignées.»

- Jean-Baptiste Ogée « Un monument druidique, qui n’a pas été signalé par l’abbé 
Mahé, dans ses antiquités du Finistère, existe sur une colline qui franchit la route de 
Redon à la Gacilly. Il est formé de deux pierres plates de 5 m de long sur près de 3 m 
de large. La première, vers l’ouest est encore posée sur d’autres pierres verticales ; la 
seconde a été brisée et culbutée lorsqu’ il y a environ vingt ans on entreprit de rechercher 
les trésors que l’on supposait enfouis sous ce monument. A peu de distance de ce dolmen 
est un menhir qui porte le nom de la Roche-Piquée. Ce menhir s’élève de plus de 5 m 20 
au dessus du sol ; sa largeur est de 4 m à la base du coté orient ; au sommet il a à peine 
70°.

Dans le pays, la Roche-Piquée est un grain de sable que Gargantua laissa tomber de 
son soulier. La lande sur laquelle est le dolmen dont nous venons de parler se nomme 
Lande de la Tablette ; tout à l’entour on retrouve des traces de monuments druidiques.

La commune de Cournon consiste en une vallée dont la pente est de l’ouest à l’est et 
qu’arrose le ruisseau de la Croix, jusqu’à son embouchure dans l’Afft, entre Cournon et la 
Gacilly. »

- Paul Bézier 
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- Léon Collin  
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extraits des pages 33 et 34 
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